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Luguduni avec ces caractères : A. XL. qui indiquent la divi­
sion des champs par centuries. Dans la correspondance qui 
eut lieu après la mort de César entre Plancus et Cicéron, on, 
voit que le premier avait demandé qu'on assignât des champs 
à ses soldats et que Cicéron lui répondit que le sénat avait 
ajourné cette affaire qui était probablement relative à la co­
lonie qu'il avait conduite à Lyon et qu'il voulait établir fixe­
ment par cette distribution des champs et lui faire prendre le 
rang de municipe. 

Ces mots de Sénèque, Marci municipem vides , ont d'autant 
plus d'importance pour appuyer notre raisonnement que ce 
même auteur affirme, comme nous l'avons dit, que Plancus 
conduisit une colonie à Lyon. Ainsi Sénèque établit une diffé­
rence entre conduire une colonie et la fonder ou lui faire 
prendre le rang de municipe en distribuant des terres aux 
soldats, 

L'inscription de Gaëte nous fournit un autre argument ; cette 
inscription porte que Plancus conduisit la colonie de Lyon et 
celle de Raurique ; or, ce dernier mot n'a aucun rapport avec 
ceux de Lucius, Muuatius ou Plancus ; on pouvait donc con­
duire une colonie sans lui donner son nom et sans fonder une 
ville. Quant à l'assertion du crédule Dion Cassius , il est en­
core plus facile de la réfuter ; car, s'il est vrai, comme il 
1© dit lui-même, que les habilans de Tienne eussent été 
chassés autrefois de leur territoire par les Allobroges révoltés 
contre la domination romaine , ce mot autrefois prouve que 
cette expulsion avait eu lieu depuis plusieurs années avant 
l'époque où le sénat romain donna l'ordre prétendu de leur 
bâtir une ville; or, ces Yiennois qu'étaient-ils devenus depuis 
lors ? ils s'étaient, dit-on , retirés entre qos deux rivières ; ils 
avaient donc bivouaqué sous des tentes ; d'ailleurs , si Plancus 
faisait bâtir une ville pour eux, ce n'était donc plus pour la 
colonie qu'il avait conduite à Lyon. Mais soit que les Yiennois 
eussent été chassés par les Allobroges, avant la mort de César 
ou pendant les troubles qui suivirent la mort de ce grand ca-


